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• • •• 
Amélioration du 
contrôle d u chancre 
sur Les bananes d 'expor­
tation et traitements 
post-récolte. 

RtSUMt 

La présence de nécroses 
(chancres. pourriture de la 
couronne) dues essentiellement 
au Colletotricbum musaeet à 
divers F11sarl11111 spp. est l'un 
des principaux facteurs de 13 
mauvaise qualité des bananes 
d'exportation. Des so~1ches 
de C. musae re:.!Mames au 
fongicide habituellement utilisé, 
Je thiabencbwlc, ont eté mLo;es 
en éviJence dans de 
nombreu~s exploitations 
de Guadeloupe. L'utilisation 
de fongicides de la famille 
des triazoles (propiconazole. 
mydobul:lnil, tluzilazole, 
biterwnol) permeurnit 
d'améliorer le contrôle 
chimiqi.1e après récolte de ces 
champignons. Ces fongicides 
sont uùlisables il de faibles 
doses, ce qw permeuruh 
d'envisager des résidus 
minimaux dans les fruilS. 
Les systèmes de Lraitcmcnt qui 
assment un bon mouillage du 
fruit tels le trempage ou une 
pulvêrl~ation grossière ont 
une meilleure efficacité 
qu'llne acomisation ou une 
pulvérisation fine. A'·ec de 
tel~ S}'Stème~ des temps de 
traitement réduits â 15 ou 30 s 
sont suf1'15.1rus. 

••••••• 
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Banane, Colletotricburn, 
chancre, qualité, fongicide, 
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lmproved Postharvest 
Control oîFrnit Rot in 
Banaoa. 

A8STRACT 

Fruits rot (nnger rOl, crown rot). 
owing 10 the pre,o;ence of 
Co/wtotrlchum nwsae and 
various fi1Snrlmn spp, is one 
of the main factors affe;:cling 
banana fruit qual11y. C. musai! 
stra ms resi.~tant co 
thiabendazole, the common 
postharvest fungic1de., have 
been 1den11ned in vurious 
plantations in Guadeloupe. 
The use of t1i.1zolc fungicides 
(prop1conazole, mvclobutanil. 
fluzilazole, h1tenanol) could 
improve the postharvest 
chemical contrai of these fungi 
Such fungicides could be 
employed at Jow amounts 
(50 ppm) to minùnize residue 
levels in the fruit Applicauon 
systems which involve 
cL1mpening the fruit. such as 
dipping or shower-systems, 
have heuer etnciency than 
low- or higb-volume ~praying. 
\ViU) such systems, reduced 
creatmcnt times of 15 to 
30 seconds are sufficient. 
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• • • •• 
Mejoramieoto del 
control de la pudrici6n 
de la corona eii bananos 
tratados despues de la 
cosccha. 

RESUMEN 

La prt>sencia de necrosis 
(pudriciôn de la corona) 
debidas prindp:ilmente 
a Colletotrichum musae y J 

diveros F1t.sarl11m spp. es uno 
de los principales factores de 
la malJ ca lidad de los bananos 
de cxpor1aci6n Cepas de 
C. musae resistentes a 
th iahenda:wl, el fungicid:id 
habitualmcntc urillsado, han 
s1do enconu-adas en varias 
explot;mones de Guadalupe. 
La utilizaci6n de funglcidas 
de la familla de los Lriazoles 
(propiconnol, midotmt..1nil, 
fluzilazol, y bitertnnol) 
permitieron un 1nejor contrai 
quimico de estas hongos luego 
de la cosecha. Esws productos 
se ulillzan en pequcn:is do~ls. 
que pem1ltcn e.~perar residuos 
minimas en los frulOs. 
Los siste.mas de tr:Hamlento 
asegurando una buena 
mojadum del fru10 13Jes como 
cl remo10 y la pulvenzaci6n 
gniesa, fueron mas eflc:ices 
que una atomizaci6n o una 
pulverizac16n fina. Con eStos 
slstemas, ticmpos reducidos de 
trntanùenro (15 a 3Q segundos) 
son suflcienres. 
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rungicidas, dosis de 
apltcaci6n, tratamienro 
postcosecha. 

Fruits, vol. 49 (3) 179 



DE LAPEYRE ET Nou111 

••• introduction 

La qualité des bananes d'exportaLion est 
le principal caractère à améliorer pour 
adapter la produclion anlillaise au marché 
européen. Cette qua li tl! peul être altérée 
par des défauts de présentation qui son1 
liés à des dommages mécaniques causés 
aux fruits au cours de la récolte et de leur 
conditionnement, et surtout au dévelop­
pement de champignons qui occasion­
nent des pourritures, appelées chancres, 
au cours du mûrissage (NouN, 1990). 

Colleto1rlcbum musae (Berk. et Curt.) Arx 
est le principal responsable des chancres 
sm fruits ainsi que de l'anthracnose 
sans blessure des fruits (MEREDITH, 1960 ; 
GREENE et Goos, 1963). Par ailleurs, divers 
Fusariwn spp., associés au même 
C. musae, provoquent aussi des pourri­
tures de couronne (LUKEZIC et KAISER, 

1965). 

Actuellement, le contrôle de ces champi­
gnons s'eŒectue au moyen de traitements 
fongicides après récolte avec du thiaben­
dazole (TBZ) qui esc un produit à mode 
d'action antimitolique (FROSSARI), 1969). U 
est urilisé en rrairement post-récolte de la 
banane contre le chancre dans la plupa11 
des pays producteurs où il est appliqué 
en trempage ou en pulvérisation plus ou 
moins fine dans des tunnels (RTPPON el 
GLF.NNTES-Houœs, 1973 ; RAM el VIR, 1983). 
Cependant l'efficacité de ces traitements 
se heu11e à plusieurs difficultés : 

- la qualité moyenne de la formulation 
""flowable" commercialisée sous le nom 
de MERTECT 45 FW ne permet ras 
d'assurer une bonne homogénéité de la 
concentration de la matière aclive (NouN 
el DE LAPEYRE, 1994) i 

- les techniques d'applicalion ne garan­
tissem pas toujours une constance de la 
conccntraLion en fongicide et une effica­
cité correcte qui varie selon l'utilisateur 
(S!llUJNGFORD, 1978 ; NOUN, 1989) ; 

- des souches résistantes au thiabenda­
zole peuvem apparaître (HOSTACHY el al., 
1990 ; j OHANSON Cl BLAZQUEZ, 1992 i DE 

LAPEYRE et BON, à paraître). 

Par ailleurs, l'efficacité de fongicides 
appartenant au groupe des inhibiteurs de 
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la biosynthèse de l'ergostérol (TBE) 
semble prometteuse (NouN, 1989), mai.s 
les normes en résidus autorisés som 
faibles, ce qui a eu pour effet de démoti­
ver lïnduscrie rhytosanitaire. Les études 
ont clone été orientées \'ers la recherche 
d"aurres fongicides permettant un contrôle 
efficace du chancre (première série 
d'essais ou série 1). Leur dose minimale 
d'utilisation pour limiter les résidus dans 
les fruits a été précisée dans une 
deuxième puis une troisième sene 
d'essais (séries 2 et 3). Enfin, les caracté­
risriques d'un bon traiœment après récolte 
ont été déterminées en comparant divers 
systèmes d'application (quâtrième série 
ou série 4). 

• • matériels 
et méthodes 

échantillonnage des fruits 
Les échantillonnages ont été réalisés selon 
la méthodologie développée par FROSSARD 

(1970). Pour chaque série d'essais, à 
l'exception de la première où seulement 
20 répétitions one été effectuées, 
30 deuxièmes mains de bananes compor­
tant au moins 20 doigts one été prélevées 
sur 30 régimes de bananes différents. Les 
doigts de chaque mam ont alors été sépa­
rés, plongés dans un bac de lavage et 
répartis dans un des traitements de 
manière aléatoire. 

inoculation des fruits 
Cinq isola es de Colleto1ricbu m musae, 
Neu-3, 46-12, 48-10, 19-15 et 12-T-18 pro­
venant tous de Guadeloupe, paù1ogènes 
et sensibles au thiabcndazole, ont été uti­
lisés seuls ou en mélange : 
- série 1 : souche Neu 3 ; 
- séries 2 el 3 : mélange des souches 
46-12, 48-10, 19-15, 12-T-18 ; 
- série 4 : mélange des souches 46-12, 
19-15, 12-T-18. 

Des cultures de G'. musae, âgées de 
14 jours, sur milieu PDA, on1 servi à pré­
parer une suspension c-alibrée à 106 coni-



dies/ml. Apres dé.~mfoct1on de la surface 
des fn11ts avec de l'éth.1nol 50 °1>, une 
blessure orculairc de 10 mm de diamètre 
a été réalisée sur 1 cp1dem1e de.s bananes 
échanullonnécs au mo>·cn d'un emporte­
piècc. L'inoculauon a cnsuitt: cté effec­
tuée en appliquant sur la ble~ure 

l'emponc-piècc trempé au préalable dans 
la suspension de spores 

traitements réalisés 

traitements de référence 
Dans chaque série, un témoin blessé, ino­
culé er trempé dnn.s l'eau a été utilisé. Les 
fongicides autorisés L1tilisés aux doses de 
500 ppm onl aussi servi de référence 
pour les trois premières st':rics d'essais 
(tableau 1 ). 

sélection de fongicides efficaces 
Au cours de la première séne d'essais, 
hun fongicides inhibiteurs de la biosyn­
thèse de l'ergostérol el appartenant pour 
la plupart l la fam ille chLmJquc des 
tnazoles ont été te!>tés aux doses de 150 
et 300 ppm (tableau 1) 

tes tr.utemenl!. onL cté effectués par trem­
p:ige des 20 fruns dans 30 1 de la solution 
fong1c1dc durant 2 mm 

Tableau J 

CoNTRÔLE DU CHANCRE SUR LES MN.\NES D'EXPORTATION 

recherche de doses minimales 
d'utilisation des fongicides 
Au cours de la deuxième série tfessa1s, le 
propicooazole a été comp:iré a deux 
autres fong1C1des inhibiteurs de stérols a 
différentes do.ses, la plus faible aueignant 
50 ppm (tableau 2) 

Pour la troisième série d'cs.sab, le b1certa­
nol, le nusilazole, le myclobut:inH et le 
propiconazolè ont t'!té testés aux doses de 
50, 100 et 150 ppm (rable;1u 3). 

Les traitements ont ètc'.! effectués par trem­
page des 30 fniits dans 20 1 de la solution 
fongicide duran1 2 min. 

étude des systèmes d'application 
Quatre systèmes d'applicauon ont été 
comparés dans cette qua11ième série 
d'essais: 
- trempage dans un bac de 20 1 ; 
- pulvérisation grossière des fru11.s au 
moyen de buses à débit ébé (7,4 l, mm à 
1,5 bars) dans un runnel de traitement , 
ce type de matériel s est développé au 
cours des trois dernières années aux 
Antilles françaises . 
- traitement à l'aide d'un atomiseur a dos 
(type SOLO) réglé sur le plus fort débit 
(l l;min) afin de simuler les tunneb uuh­
sant une ato11Usauon ; 

Efficacité comparée de divers tnawlcs sur l'extension des nécroses 
<exprimée en % de réduction de la longueur de.s nécroses). 

Oosc..'li (ppm) 
Matière active Spéciallté conunerciale l SO 300 

lr11az<1ltl' 1 l i't<APLOR 75 (75 %} 

Tui;1lx-ntl;11.fllc' MfltTI,c.T 45 ~" ( 450 g;l) 
Thi.1bcnd:1zolc' MŒIT.Cl lU ' ( UO gll) 

H11cnanol BA\COR ,3()() EC (300 gl() 95.0 (a) 9·t,9 {a) 

Oimcnn:azuk· \11\ll 8 ( 120 g/I) 9s,1 Ca> ~.6(a) 
hmprop1morphl· COR!IH llA'f (7)0 gd) 9-l,3P (.i) 9'),tP Ca) 

f11111Luoll• PUl'Œ )() FI: ( lOO Af)) 95,J (a) 9(J,(iP (a) 
l1uzil.1zolt· + <.11ti .. :nd1iiml' l'l Nc:ll C:. ( 250 el 125 g )) 98,0 (a) 99.6' (a) 
l le,..IC'on:1zok· AN\11 liqu1dt: (<;() g. IJ 66,2 (d) 87,S (.1h) 
Prt,pi<'t'1n:t7• 1lc rnr 250rc1250 g 1) 97,1 (al 99~' <a) 
Teliuçon;11.0lt" fOUC\.K <}00 g.·1l -9,6 (be) 96,1 (a) 

• lcntotn. 

a b, c, d, o:, • grnurx•s hom11~<'n1·s <,(·Ion le tl.~I de 1'cwman-Kcu1' au seuil d,· 5 %. 
P · oh""'"'mnn de 'Ymrtôm<', d~· ph)t<i1oxici1é. 

soo 

2<i.9 (l'} 

7.Z,6 C<ù) 

97,8 Cl) 
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Tableau 2 
Comparaison de l'effet du propiconazole e l de deux autres fongicides inhibiteurs de Stérol$ à différentes doses 
(50 à 300 ppm) sur l'extension des nécroses (exprimée en % de réduction de la longueur des nécroses). 

Matière active 

Imazaw• 

Tiliabendnole' 

Thiabendazote• 

fenbucoru1zole 

Myclobutanil 

Pn:lpiconazole 

• témoln 

Spécialité commerciale 

PUNG,\J'rOn 75 (75 %) 

MERTECT 45 fW (450 g/0 

MERTECT 20 s (220 g/l) 

INDAR (240 g/J) 

SYSllWIE 40 W (244 &fl) 
TILT 250 EC (250 g/l) 

50 

21,4 (e) 

84,1 (b) 

93,5 (ab) 

100 

34,5 (d) 

92.6 (ab) 

Ooses (ppm) 

150 

40,9 (d) 

93,2 (ab) 

98..1 (à) 

200 

93.7 (abJ 

300 

31,5 (d) 

96,0 (ab) 

500 

57,8 (C) 

95,6 (:lb) 

95,8 (ab) 

96,2 (nb) 

a. b, c. d, e : groupes homogènes selon le test cle Newman-Keuls au seuil de 5 %. 

- utilisation d'un pulvérisateur à dos 
(cype CP3) équipé d'une busc à jet plar 
(lOO Vha), ce type de lraitemem étant uti­
Usé en Amérique latine. 

Pour ces 4 systèmes d'application, 
3 temps de traitemem au chiabendazole 
ont été testés avec le MERTECT 20 S à 
une concentration de 500 ppm : 60, 30 el 
15 s. Un traitement de 60 s avec du MER­
TECT 45 f\'{I à 500 ppm a aussi été réa­
lisé. 

conservation des fruits 
et mesures 
Les fruits om été conservés dans des car­
lOns d'emballage à la cempérat\lre de 
20 °C et Je diamètre d'allongement des 
nécroses a été mesuré à la maturation des 
fruits, soit enLie 16 et 19 jours après l'ino­
culation. Le taux de réduction de la lon­
gueur des nécroses a alors été calculé par 
rapport au témoin. Les données ont 
ensuite été comparées par analyse de 
variance. 

• • • • résultats 
sélection de nouveaux 
fongicides 
La plupart des inhibiteurs de stérols testés 
one permis de contrôler les chancres de 
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manière satisfaisante aux doses de 150 et 
300 ppm. C'est le cas notamment du 
bitertanol, du diolconazole, du fenpropi­
morphe, du flusilazole ei du propicona­
zole (tableau 1) ec du myclobutanil 
(tableau 2). Ces fongicides ont une effica­
cité nectemenc supérieure au seul inhibi­
teur de la biosynthèse de l'ergostérol qui 
fait actuellcrnnt l'objet d'une autorisation 
d'emploi, l'imazalil (tableaux 1, 2, 3) dont 
l'efficacité sur le chancre esL insuffisante. 

Certains produirs om entraîné, surtout à la 
dose de 300 ppm, des brûlures sur les 
fruits. C'est le cas du fenpropimorphe, du 
flusilazole et du mélange flusilazole eL 
carbendazine (tableau 1). 

Le cebuconazolc el le fenbuconazole om 
donné les moins bons résultacs (tableaux 
1 et 2) sans doute parce que, comme il a 
été observé lors de la préparation des 
solutions, les formulations employées 
som plus miscibles dans l'huile que dans 
l'eau. 

utilisation de fongicides 
à faibles doses 

Certains fongicides ont montré une bonne 
efficacité à la dose de 50 ppm, c'est le C'<IS 

du propiconazole, du flusllazole et aussi 
du bitertanol (tableaux 2 et 3). Le rnyclo­
bucanil a un seuil d 'efficacité minimale 
plus élevé, autour de 150 ppm. 



comparaison de différents 
systèmes d'application 
Le.~ trJttcmcnts effectues par u-empage et 
par puh·érisauon grossière en tunnel ont 
tous le~ deux permis un bon contrôle du 
chancre même lorsque les temps de trai­
tement n'ont duré que 15 s (tableau ..f). 
En revanche, le trattemcnt fait aH~c l'ato­
miseur donne de'> resultats hétérogcnes. 
Enfin. un contrôle moyen du chancre a 
été obtenu ;l\Cl le traitement au pulvéri­
sateur à dos utilisé pendant 6o s ; ce 
contrôle e!>l relativement décevant avec 
des temps de traitement plus court!>. 

Ces ré~uhars indiquent dairemenr que 
l'efficacile du tr.:iitement dépend aussi du 
mouillage des fruits : si celu1-c1 est suffi­
:mnt la durée du 1raitemcnt peut être 
réduite. 

• discussion 
et conclusion 

La faible efficacité de l'imazalil, le seul 
fongicide tnh1h1tcur de la biosynthèse de 
l'ergosterol homologué l:'n traitement 
aprcs récolte des bananes, confirme les 
résultats obtenus précédemment par 
FROSSARO <'I al. 09"'6) qut :;1gnalaicnt déjà 
la fo1hlc :lltiv1té de ceue matière active 
sur le chancre des fn.ttt~. st111ou1 en des­
sous de 1000 ppm, avec toutefois une 
meilleure e0lcactle :.Ur Jcs pourritures de 
couronne. 

Tableau ·l 

• • 
CONTRÔLE OU CHANCRE SUR lES BANANES O'l:JCPORTAT10N • 

Tablt!au 3 
Efficacité compart-e de plusicur-. dose., < 50 à 150 ppm) 
de divers tnazoles sur l'cxten.,1on des nécro~cs 
(exprimée en % de rédu~tton dc hi longueur des nécrosés). 

~ 

Matière aclive 50ppm 100 ppm 150 ppm 

!nuulil' 

'IBZ ·15 F\\7' 

TBZ. 20 '>' 
Bitenanol &l,'i (a) 91,U (:tJ 9t,l (a) 

fluzilazolc 91.6M 92,u la) 91,3 (a) 

Mydobulllllil CX1,7 (c) 75,3 !hl Ht1,0(a1 

l'ropiconazolc 90.7 (;1) 9.?,0 (a) 91i,O (a) 

•.témoin 

500ppm 

51.5 (dl 
92.9 (a) 

92,6 (a) 

:i, brc. et d groupes homo~i:nc' wlun i<' 1c~1 de Newman Kculs au seuil de 5 %. 

D'autres fongicides inhibiLCurs de stérols 
one cependanc été Lestés. Ainsi, le pro­
chloraz qui app<lrt1ent aussi .t la famille 
des imidazoles J été expérimenté avec 
succès dans la lutte contre les anthrac­
noses de fruits tropicaux : 

- sur mangues, des traitements en crcm­
page de 3 min dans des bains chauffés :l 
53 °C ou non ont permis de contrôler effi­
cacement Co/letotnch11m glorosponmdes 
sur les variétés Tommy Atktns et Kctll en 
Floride (MAC. MtU.AN el al., 198-). En 
Thaùande, un traitement de mangue~ par 
trempage de 30 s dans une solution de 
prochloraz â 250 ppm a également donné 
de bons résultats (SANC.t1101L, 1989); 

- en Australie, l'anthracnose a é té hien 
contrôlée sur des aVOl"Jls de la variété 
Fuerre trempés pendant 30 s à l mm dans 

Efficacité comp.tréc: sur l'extension des nécroses de divers systèmes de traitc:mc:nt apr~s récolte 
(exprimée c:n "-<1 de réduction de la longueur des nécroses). 

5}'5tèmei. d'appllcatlon 

Traitement Trempage Pulvéri..ation en tunnel Atoml..eur Sol() Pulvêrisatcur à dos 
de traitement 

rnz lQ s 60" 500 ppm 9~.8 (a) 97,1 la) 11.?.l ( lx:d<'l R-1,7 (alxde) 

rnz 20 s 31>" c;oo ppm 97,7 (al 96.7 M 9•,9(ahl 65,9 (f) 

TBZ 20 S l'i" 500 ppm 97,ï (a) 97,4 (3) 9.Z,2 (:tbc) 3-4.6C~l 

TUZ 45 F\V (JO" 500 ppm 83,6 folx:cleJ 91.3 (ahcd) 19,0 <cde) 76,4 (e) 

a, b, c, d c:L l' )!l'OUJ)('' homugcn<'' ~Ion le tes! de l'\ewman·Keuls au '-<:Uil de 5%. 
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le fongicide à des concentrations de 125 à 
1000 ppm (ML1RIIEAD el al., 1982) ; e t en 
Afrique du Sud le même résultat a Eté 
obtenu J\'ec un trempage de 3 min à une 
concentration de 1000 ppm (R0\\1:1, 

1983); 
- sur papayer, le fongicide s'est a\'éré 
efficace sur Colletotricbum p,loeosporioides 
e t C. capsicl en Malaisie (SEPIAJ L el al., 
1991): 
- sur goyave, lychee et atemoya des 
trempages de S s à 5 min a des concen­
trations de 125 et 250 ppm one permis de 
contrôler C. gloeosporioides <BROWN et al., 
1984); 
- cnnn, sur banane, le prochlorai a aussi 
été efficace dans le contrôle du chancre à 
p::inir de 200 ppm (NouN, 1989). 

Néanmoins, ce fongicide qui était promis 
à un bon a,·enir en usage après récolte 
n'a pas eté développi: par l'industrie phy­
tosanitaire. 

Les études qui ont é té réalisées ici mon­
trent qu'i l existe pourtant de réelles possi­
bilités de substitution du û1iabendazole et 
des imidazoles par des fongicides inhibi­
tcurl> de stérols de la famille des triazolcs. 
Peu de cas d'utilisation de triazoles ont 
été décrits pour le contrôle après récolte 
des amhra01oses de fruits tropicaux. 
D'ailleurs JEFFIUES et ut. Cl 990) n'en font 
ml?me pas mention dans leur revue sur la 
biologie et le contrôle des espèces de 
Colle1otrich11m associée.~ aux fruits tropi­
caux. En Malaisie, l'efficacité du propico­
nazole est cependant signalée sur 
papayer (SEPIAH el al, 1991), et celle du 
nusi lazole à la conccn1ration de 500 ppm 
sur mangue (LIM et CHANG, 1987). Par 
contre, ce même flusilazole s'est avéré 
peu efficace pour le contrôle après 
récolte de l'anthracnose de la mangue en 
Afrique du Sud (PELSFR et WAR, 1989). 

La perspective d'utilisauon des triazoles à 
faible dose pourrnit relancer lïntér~t 

d'une recherche de traitements efficaces 
conduisant à une homologation pour le 
traitement après récolte des bananes 
d'exponation. Des démarches ont été 
entrepnses dans ce sens pour deux pro­
du11s. le myclobutaml et le b1cenanol. Le 
myclobutanil, dont la dose d'utilisauon 
serait de 200 ppm, fait déjà l'objet d'une 
autorisation d 'emploi en traitement post­
récoHe des bananes au Japon CBELTRAN, 
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corn. pers.). te bi1ert:mol quant à lui 
pourrait être utilisé à la dose de 100 pprn, 
avec une autori~ation de résidus au seuil 
de 0,2 ppm sur les hananes importées 
aux Etats-Unis (ANO:-O.'HIE. 1992). Une 
étude réalisée au Honduras à la 
Fundac16n Hondurena de Invesugaci6n 
Agricola (FHIA) a confinné ces recom­
mandations. En effet, des résidus de 0,J l , 
0,016, 0,005 et 0,003 ppm ont été obscr­
vél> respectivemçnt 0, 7, 14 et 21 jour., 
après le traitement des bananes au hner­
tanol à 100 ppm (R..v.nREZ, corn. pers.) 

Enfin, la possibilité d'effectuer les traite­
ments pendant des temps ci;ès courts est 
intéressante, car cela permettrait de 
réduire les niveaux de résidus dans les 
fruilS. Le faible impact dl' la durée du trai­
tement a aussi été décrit par divers 
auteurs sur des pommes, des mangues et 
des a\'Ocats (PEl\'.ROSE et al .. 1989 ; BRO\\'N 
et Cii., 1984 ; MLnRHFAD et al. , 1982). 

En conclusion, il est possible d'envisager 
un hon contrôle du chancre des bananes 
par l'emploi de fongicides appartenant :l 
l.1 famille des triazolcs tout en respectant 
les niveaux de résidus autorisés dans les 
fruitl>. Cerre étude permet d'en préciser 
Je, conditions 
- as.<>urer un bon mouillage des fruits, 
- utiliser des temps de traitemem assez 
courts, 
- choisir de faibles doses de fongicide . e 
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